Taissez venir & Moi tous ces petits enfants,

Dont l'ardeur ingénue a des douceurs d’aurore ;

Laissez leurs yeux ravis me contempler encore :
Leurs sourires fervents

Sont des hymnes de foi que votre doute ignore.

JFu m’est doux de revoir, belles que je les fis,

Ces 4mes claires ol la pureté réside ;

Leurs fronts, irradiés d’une grice candide
Comme éclat des lis,

Sur vos sombres effrois sont un espoir splendide.

Leur présence est un don que j'agrée. En retour

Je prépare un royaume A ces couronnes blondes,

Et dépose, en leurs mains, des semences fécondes
D’innocence et d’amour,

Dont les moissons en fleurs embaumeront les mondes.

H. HiLras.




